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pour aller, pir la Samarie, visiter Nazareth, et
les auqtres Sanctuaires de la Galilée, il se dirige
au Nord, en laissant à main gauche, d'abord la
route de Bethléem, ensuite celle de Saint-Jean-
dans-les-Montagnes, et quelques pas plus loin,
la grande route de Jaffa. Un peu au delà, il
laiese également à sa gauche, le grand Etablis-
sement Russe qu'il suit dans toute sa longueur,
traverse la colline des Cendres et arrive au pro-
blématique lonument, appelé vulgairement le
Tombeau des Rois. A partir de ce point, l'an-
cienne Voie Romaine lIi sert de chemin; puis,
par une route encombrée de rochers et de pierres
roulantes, il traverse la vallée de Josaphat dans
sa partie supérieure, pour arriver, après une mar-
che totale, depuis son départ, de deux milles
environ, sur une hauteur couronnée par un
pliteau : c'est le Mont Scopus. De ce plateau
élevé, d'où l'on jouit d'une belle vue sur Jéru-
salem le Pèlerin sent le besoin de contempler
une dernière fois encore la Ville Sainte! Il sent
alors se réveiller dans son âme attendrie, tou-
tes les émotions de son Pèlerinage. L'histoire
entière du peuple de Dieu est là devant lui. La
loi ancienne avec see figures et ses sacrifices
sanglants : La Loi nouvelle avec sa divine
réalité et ses oblations pacifiques : c'est l'his-
toire de soixante siècles qui se pi ésente à son sou-
venir: une pensée domine toutes les autres.
Jérusalem a été toujours, elle est actuellement
et elle doit rester jusqu'à la fin des temps, la

' ANN;AtIMr tIrT. S. RZOSAIRE


